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B.M.V Infos Cathos 
 

Annonces de la Paroisse B.M.V 

Blanzac, Montmoreau, Villebois Lavalette 
 

Pour tous renseignements :  05 45 60 24 31 ( Permanence téléphonique tous 
les jours de l’année de 09h à 19h ! ) et paroisse.montmoreau@dio16.fr 
 

 
 
 

5ème Dimanche de Carême, 21 Mars 2021 
 

Abbaye de Maumont, chez nos sœurs, 

08h50, Messe en semaine 

10h, Messe du Dimanche 
 

AGENDA 
 

Dimanche 21 Mars : 5ème Dimanche de Carême 
10h30, Messe à Montmoreau 

Avec les Scrutins pour nos Catéchumènes Solène et Alizé 
 

15h, Célébration Pénitentielle à Barbezieux 

(Avec confession et absolution individuelle) 
 

Mercredi 24 Mars 
10h30-14h30, Réunion des prêtres du Doyenné à Barbezieux 

 

Jeudi 25 Mars : Fête de l’Annonciation 
08h50, Père Eric célèbre la Messe à l’Abbaye de Maumont 

 

Vendredi 26 Mars 
09h30-11h, 2ème Rencontre « Famille Amoris Laetitia », salle Beaucanton 

 

15h, Célébration Pénitentielle à Montmoreau 

Avec confessions et absolutions individuelles (5 ou 6 prêtres) 
 

Samedi 27 Mars 
16h30, Messe des Rameaux à Blanzac 

 

mailto:paroisse.montmoreau@dio16.fr
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Dimanche 28 : Dimanche des Rameaux 
 

10h30, Messe des Rameaux à Montmoreau 
 

10h30, Messe de Rameaux à Villebois et bénédiction du Calvaire. 

Suivie de la Bénédiction de la Croix du « Quart » 
 

15h, Prière du Chapelet et Salut du St Sacrement à l’église de Pillac 

Dans le cadre de l’Année Spéciale « Famille Amoris Laetitia » 
 

Mardi 30 Mars : Mardi Saint 
10h, Messe Chrismale à la Cathédrale 

12h, Déjeuner des prêtres à la Maison Diocésaine 
 

Mercredi 31 Mars : Mercredi Saint 
15h30, Messe du Jubilé de Platine (70 ans) de Mariage 

de M. et Mme Brodu à Jurignac, chez eux 
 

Jeudi 1er Avril : Jeudi Saint 
16h, Messe de la Sainte Cène à Villebois 

 

Vendredi 02 Avril : Vendredi Saint 
 

10h, Chemin de Croix dans le plus grand nombre d’églises du Doyenné 

Avec un Texte commun pour tout le Doyenné 

Préparé par Sœur Dominique et la Communauté de l’Abbaye de Maumont 
 

Que ceux qui s’engagent à l’animer dans leur église se fassent connaître 

Afin que je puisse l’annoncer le week-end prochain !!! 

Le Père Eric présidera le Chemin de Croix à… « Combiers » 
 

15h, Office de la Passion pour tout le Doyenné 

A l’église St Denys de Montmoreau 
 

Samedi 03 Avril : Samedi Saint … Grand SILENCE !!! 
 

Dimanche 04 Avril : Solennité de la Résurrection 
 

07h, Vigiles Pascales Eucharistique à Montmoreau 
 

09h15, Café-Croissants de la Résurrection 
 

10h30, Messe de la Résurrection à Montmoreau 
Avec les Baptêmes et les Confirmations de Solène et Alizé 

 

Lundi 05 Avril : Lundi de Pâques 
10h30, Messe de la Résurrection à Blanzac 
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Les projets de la Paroisse BMV 
Dans le doyenné Sud-Charente 

 

1/ Lieux et horaire des célébrations de la semaine Sainte 

Voir l’Affiche ci-jointe ! 
 

2/ Ouverture de l’Année Spéciale « Famille Amoris Laetitia » 
 

La Prochaine Rencontre du Groupe « Amoris Laetitia » 

Se déroulera le Vendredi 26 Mars prochain de 09h30 à 11h, salle Beaucanton. 
 

3/ « Triathlon de la Fraternité » du Doyenné du Samedi 22 Mai 2021. 

- la Rencontre de Lancement s’est déroulée le samedi 06 mars 14h30 à 

Montmoreau, salle Beaucanton pour tout le Doyenné… Nous étions 5 … dont les 

pères Benoît et Eric (3 personnes de Barbezieux et 1 de Montmoreau … !) 

Ce « Triathlon de la Fraternité » reliera Barbezieux à Aubeterre.  

TOUS sont conviés à y prendre part, d’une manière ou d’une autre, et 

toutes les associations sportives ou autres également qui veulent s’engager dans 

une démarche de « Fraternité Humaine » au cœur de laquelle, bien 

évidemment, notre « Fraternité Ecclésiale » a un grand rôle à jouer et un 

témoignage irremplaçable à apporter avec le « Feu » de l’Esprit de Pentecôte. 

On vous en dit davantage au prochain numéro des " Infos paroissiales ", 

mais gardez déjà cette date, que vous soyez sportif ou non ! C'est une très belle 

journée qui s'annonce. 
 

4/ Renouveau de l’Abbatiale de Puypéroux ! 

Le Père Eric et les membres de l’EAP ont exprimé à l’unanimité leur 

volonté de redonner vie à l’Eglise-Abbatiale de Puypéroux. 

Des contacts ont été déjà été pris et notre Evêques, Mgr Gosselin a donné 

son accord de principes. 

Nous lançons un APPEL aux Hommes et Pères de Famille de la Paroisse 

pour qu’ils constituent un Groupe et s’engagent à réfléchir et à travailler pour 

remettre l’électricité de l’Abbatiale aux normes ! 

Voir avec les membres de l’EAP qui vous parleront des possibilités et 

ressources que pourraient peut-être nous apporter le « Forum Magdaléna ». 
 

En outre ! Monseigneur Gosselin et moi-même (avec l’Esprit Saint qui 

est avec nous 2 bien évidemment !) exhortons et chargeons ce « Groupe de Père 

de famille » de préparer la Fête de la Saint Gilles que nous célébrerons le 

Dimanche 05 Septembre à l’Abbatiale de Puypéroux. Notre Evêque présidera 

la Messe à 10h30.   Père Eric P+ 
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500 ans de l’Evangélisation des Philippines 

Homélie du Pape François 
« Une Église qui aime le monde sans le juger » 
 

« Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils 

unique » (Jn 3, 16). C’est ici le cœur de l’Evangile, c’est ici le fondement de notre 

joie. Le contenu de l’Évangile, en effet, n’est pas une idée ou une doctrine, mais 

c’est Jésus, le Fils que le Père nous a donné pour que nous ayons la vie. Jésus est 

le fondement de notre joie, ce n’est pas une belle théorie sur la façon d’être 

heureux, mais c’est l’expérience d’être accompagné et aimé sur le chemin de la 

vie. « Il a tellement aimé le monde qu’il a donné son Fils ». Arrêtons-nous, 

frères et sœurs, un moment sur ces deux aspects : « il a tant aimé » et « il a 

donné ». 
 

Tout d’abord, Dieu a tant aimé. Ces paroles, que Jésus adresse à 

Nicodème – un juif âgé qui voulait connaître le Maître – ils nous aident à 

découvrir le vrai visage de Dieu. Depuis toujours, il nous a regardés avec amour 

et par amour, il est venu parmi nous dans la chair de son Fils. En lui, il est venu 

nous chercher dans les lieux où nous nous sommes perdus ; en lui il est venu 

nous relever de nos chutes ; en lui, il a pleuré nos larmes et guéri nos blessures 

; en lui, il a béni notre vie pour toujours. Quiconque croit en lui, dit l’Évangile, 

ne se perd pas (ibid.). En Jésus, Dieu a prononcé la parole définitive sur notre 

vie : tu n’es pas perdu, tu es aimé. Toujours aimé. 
 

Si l’écoute de l’Évangile et la pratique de notre foi n’élargissent pas notre 

cœur pour nous faire saisir la grandeur de cet amour, et si peut-être nous nous 

glissons vers une religiosité sérieuse, triste, fermée, alors c’est le signe qu’il faut 

s’arrêter un peu et écouter à nouveau l’annonce de la bonne nouvelle : Dieu 

t’aime tellement qu’il te donne toute sa vie.  

Ce n’est pas un dieu qui nous regarde avec indifférence d’en haut, mais 

c’est un Père, un Père amoureux qui s’implique dans notre histoire ; ce n’est pas 

un dieu qui prend plaisir à la mort du pécheur, mais un Père soucieux que 

personne ne soit perdu ; ce n’est pas un dieu qui condamne, mais un Père qui 

nous sauve avec l’embrassement béni de son amour. 
 

Et nous arrivons au deuxième mot : Dieu « a donné » son Fils.  

Justement parce qu’il nous aime tant, Dieu se donne lui-même et il nous 

offre sa vie. Celui qui aime sort toujours de lui-même – ne l’oubliez pas : celui 

qui aime sort toujours de lui-même. Toujours, l’amour s’offre, se donne, se 
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dépense. La force de l’amour c’est précisément cela : il brise la coquille de 

l’égoïsme, brise les rives des valeurs humaines trop calculées, abat les murs et 

vainc les peurs, pour se donner. C’est la dynamique de l’amour : c’est se faire 

un don, se donner. Celui qui aime est comme ainsi : il préfère risquer de se 

donner plutôt que de s’atrophier en se retenant pour lui-même. C’est pourquoi 

Dieu sort de lui-même, parce qu’il « a tant aimé ». Son amour est si grand qu’il 

ne peut s’empêcher de se donner à nous. Quand le peuple en marche dans le 

désert a été attaqué par des serpents venimeux, Dieu a fait faire à Moïse le 

serpent de bronze ; en Jésus, cependant, élevé sur la croix, il est venu lui-même 

nous guérir du poison que donne la mort, il s’est fait péché pour nous sauver 

du péché. Dieu ne nous aime pas en paroles : il nous donne son Fils pour que 

quiconque le regarde et croit en lui soit sauvé (cf. Jn 3, 14-15). 

Plus l’on aime et plus on devient capable de donner. C’est aussi la clé pour 

comprendre notre vie. C’est beau de rencontrer des personnes qui s’aiment, qui 

se veulent du bien et partagent leur vie ; on peut dire d’elles comme de Dieu : 

elles s’aiment tellement qu’elles donnent leur vie. Ce n’est pas ce que l’on peut 

produire ou gagner qui compte, c’est surtout l’amour que l’on sait donner. 
 

Et voilà la source de la joie ! Dieu a tellement aimé le monde qu’il a 

donné son Fils.  

L’invitation que l’Église adresse ce dimanche prend alors tout son sens : 

« Réjouis-toi […]. Réjouissez-vous et soyez dans l’allégresse, vous qui étiez dans 

la tristesse : rassasiez-vous de l’abondance de votre consolation » (Antienne 

d’ouverture ; cf. Is 66, 10-11). Je repense à ce que nous avons vécu il y a une 

semaine en Irak : un peuple battu exultait de joie ; grâce à Dieu, à sa miséricorde. 

Parfois, nous cherchons la joie là où elle n’est pas, nous la cherchons dans 

les illusions qui disparaissent, dans les rêves de grandeur de notre « je », dans 

l’apparente sécurité des choses matérielles, dans le culte de notre image, et tant 

d’autres choses… Mais l’expérience de la vie nous enseigne que la vraie joie, 

c’est de se sentir aimé gratuitement, de se sentir accompagnés, d’avoir 

quelqu’un qui partage nos rêves et qui, lorsque nous faisons naufrage, vient 

nous aider et nous conduire vers un port sûr. 
 

Chers frères et sœurs, cinq cents ans se sont écoulés depuis que 

l’annonce chrétienne est arrivée pour la première fois aux Philippines.  

Vous avez reçu la joie de l’Évangile : que Dieu nous a tant aimés qu’il 

a donné son Fils pour nous.  

Et cette joie se voit dans votre peuple, elle se voit dans vos yeux, dans vos 

visages, dans vos chants et dans vos prières. La joie avec laquelle vous portez 

votre foi dans d’autres terres. J’ai souvent dit qu’ici, à Rome, les femmes 

philippines sont des « contrebandiers » de la foi ! Parce que là où elles vont 
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travailler, elles travaillent, mais elles sèment la foi. C’est – permettez-moi le mot 

– une maladie générationnelle [génétique], mais une maladie bienheureuse ! 

Garde-le! Apportez la foi, cette annonce que vous avez reçue il y a 500 ans, et 

que vous portez maintenant. Je veux vous dire merci pour la joie que vous 

apportez au monde entier et dans les communautés chrétiennes. Je pense, 

comme je l’ai dit, à tant de belles expériences dans les familles romaines – mais 

il en est ainsi partout dans le monde – où votre présence discrète et travailleuse 

a également su être aussi un témoignage de foi. À la manière de Marie et Joseph 

: Dieu aime apporter la joie de la foi par un service humble et caché, courageux 

et persévérant 

A cette occasion très importante pour le saint peuple de Dieu aux 

Philippines, je veux aussi vous exhorter à ne pas arrêter l’œuvre de 

l’évangélisation – qui n’est pas du prosélytisme, c’est une autre chose. Cette 

annonce chrétienne que vous avez reçue doit toujours être portée aux autres ; 

l’évangile de la proximité de Dieu demande à s’exprimer dans l’amour des 

frères ; le désir de Dieu que personne ne soit perdu demande à l’Église de 

prendre soin de ceux qui sont blessés et vivent marginalisés. Si Dieu aime tant 

qu’il se donne à nous, l’Église a aussi cette mission : elle n’est pas envoyée pour 

juger, mais pour accueillir ; non pas imposer mais pour semer ; l’Église est 

appelée non pas à condamner mais à apporter le Christ qui est le salut. 
 

Je sais que c’est le programme pastoral de votre Église : l’engagement 

missionnaire qui implique tout le monde et rejoint tout le monde. Ne vous 

découragez jamais de marcher sur ce chemin. N’ayez pas peur d’annoncer 

l’Évangile, de servir, d’aimer. Et par votre joie vous pourrez faire en sorte qu’on 

dise aussi de l’Église : « elle a tant aimé le monde ! ». Une Église qui aime le 

monde sans le juger et qui se donne pour le monde est belle et attirante. Chers 

frères et sœurs, j’e souhaite qu’il en soit ainsi, aux Philippines et dans tous les 

coins de la terre.  

Pape François 
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Dimanche 28 Mars 2021 

Dimanche des Rameaux et de la Passion 
 
 

Entrée du Christ à Jérusalem selon St Marc 
 

Lorsqu’ils approchent de Jérusalem, vers Bethphagé et Béthanie, 

près du mont des Oliviers, Jésus envoie deux de ses disciples et leur dit 

: « Allez au village qui est en face de vous. Dès que vous y entrerez, vous 

trouverez un petit âne attaché, sur lequel personne ne s’est encore assis. 

Détachez-le et amenez-le. Si l’on vous dit : ‘Que faites-vous là ?’, 

répondez : ‘Le Seigneur en a besoin, mais il vous le renverra aussitôt.’ » 
 

Ils partirent, trouvèrent un petit âne attaché près d’une porte, 

dehors, dans la rue, et ils le détachèrent. Des gens qui se trouvaient là 

leur demandaient : « Qu’avez-vous à détacher cet ânon ? » Ils 

répondirent ce que Jésus leur avait dit, et on les laissa faire.  

Ils amenèrent le petit âne à Jésus, le couvrirent de leurs manteaux, 

et Jésus s’assit dessus. Alors, beaucoup de gens étendirent leurs 

manteaux sur le chemin, d’autres, des feuillages coupés dans les 

champs.  

Ceux qui marchaient devant et ceux qui suivaient criaient : « 

Hosanna ! Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur ! Béni soit le 

Règne qui vient, celui de David, notre père. Hosanna au plus haut des 

cieux ! » 

 
 


